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	Le Mali contemporain ? Il est bien différent des images que les médias diffusent ! La société malienne a considérablement évolué depuis l'indépendance, les jeunes y sont beaucoup plus nombreux et mieux informés, les femmes plus actives. Mais les changements qui ont marqué notamment la gouvernance et la situation économique paraissent décalés au regard des nouvelles contraintes, attentes et exigences liées à ces mutations. Comment cette société, dans sa diversité, pense-t-elle et s'engage-t-elle dans la modernité ? Voilà le sujet de ce livre.

        
	Une cinquantaine de chercheurs en sciences sociales, dans le cadre d'une collaboration franco-malienne, ont travaillé sur le Mali contemporain dans la période qui a immédiatement précédé la crise (2007-2012). Ils se sont principalement intéressés à la vie politique dans les communes et quartiers, à la réalité de la décentralisation, à l'image que l'Etat en action donne de lui, au fait religieux dans ses manifestations et ses tendances lourdes, mais aussi aux divers aspects de la migration, et enfin et surtout à la place des jeunes dans la société.

        
	Le tableau qui se dégage de leurs observations est sans complaisance : faire évoluer positivement la situation actuelle de la société malienne est un défi pour les décideurs et l'ensemble de la population ; et pour y parvenir, il est impérieux d'ébranler les pesanteurs, blocages, et faux-fuyants qui ont conduit le pays au bord du gouffre.
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            Avant-propos. L’intelligence d’une double rencontre
          

        

        Ibrahima Aya

      

      
        
           Elle était plus qu’attendue, l’indispensable radioscopie. Celle approfondie d’un pays longtemps fiévreux, toujours alité, mais viscéralement accroché aux vannes de la vie. On peut compter sur lui pour ne pas succomber à la première saignée car sa résilience – loin de résulter de transferts de dons – est ancrée dans ses entrailles profondes, pétries de diversités, irriguées de métissages, fécondes de pluralités et d’humanité.

           Il ne manque surtout pas de réserves de vie. Elles sont même immenses2 : presque 44 millions d’hectares de terres utilisables pour l’agriculture et l’élevage, d’importantes ressources en eau dont deux fleuves, le Niger et le Sénégal, qui drainent en année moyenne 70 milliards de m3, offrant ainsi un potentiel irrigable estimé à plus de 2,2 millions d’hectares ; près de 900 000 hectares de sites aquacoles aménageables ; des ressources animales abondantes et diversifiées ; une population jeune3…

           Ah ! Ce vieux pays de jeunes citoyens qui réclame à cor et à cri un Etat à hauteur de dignité !

           Mais pour véritablement rebondir, au lieu de se satisfaire d’une impression hâtive de convalescence, plus que de potentiel et de résilience, il faut savoir choisir en bonne intelligence. Toutes les potions ne servent pas à guérir. Il est donc vital de s’attacher les avis – oust les experts du dimanche ! – d’éclaireurs authentiques : observateurs lucides du vécu et prospecteurs avertis de lendemains. À travers Le Mali contemporain, ils sont une cinquantaine des sciences sociales à apporter leurs éclairages sur le présent du Grand patient de 2012. Un faisceau aussi généreux qu’incisif ne peut que dénuder la pudibonderie ambiante, vous l’imaginez bien. De la grande œuvre, tout simplement !

           Cet ouvrage est le fruit d’une intelligente double rencontre – à l’opposé des asymétries bien habillées – : en amont, celle de chercheurs maliens et français, et, en aval, celle de la coédition entre l’Institut de Recherche pour le Développement (IRD, France) et les Editions Tombouctou (Mali). On ne peut qu’être heureux de la réussite exemplaire de ce rendez-vous en deux temps, pour le plaisir des lecteurs et – il faut vraiment l’espérer – le bien du grand corps fiévreux.

           En tous cas, à l’image des ouvrages de référence précédents4 – et de ceux qui suivront, rassurez-vous ! –, Le Mali contemporain porte le credo de ce partenariat sain entre la recherche et l’édition, qui est de contribuer à alimenter la démocratie cognitive, dont Stéphane Hessel et Edgar Morin5 nous disent qu’elle doit doter les citoyens « des connaissances techniques et scientifiques qui leur permettraient de comprendre et de traiter des problèmes de plus en plus complexes » de leur Cité. Lisez plutôt !

        

        
          Notes

          2 République du Mali, Politique de Développement Agricole du Mali, mai 2013.

          3 Selon le RGPH de 2009, 9, 4 millions des 14, 5 millions d’habitants (soit 65 % de la population) sont des jeunes âgés de moins 25 ans et leur nombre pourrait quadrupler d’ici 2035 !

          4 Gilles, Holder et Moussa, Sow (dir), L’Afrique des laïcités. Etat, religion et pouvoirs au sud du Sahara, Bamako/Paris, Editions Tombouctou/IRD, 2013 ; Claude Meillassoux, Bamako. Urbanisation d’une communauté urbaine, Bamako/Paris, Editions Tombouctou/IRD, 2014.

          5 Hessel, Stéphane – Morin, Edgar, Le chemin de l’espérance, Fayard, 2011.
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           Le titre de cet ouvrage « Le Mali contemporain » a une histoire, notre première tâche ici est donc de vous la conter ! Il nous vient d’un « projet de soutien aux recherches en sciences sociales et humaines sur le Mali contemporain », une entreprise de collaboration scientifique franco-malienne qui a fait l’objet d’une convention de financement signée en 2008 entre le gouvernement de la République Française et le gouvernement de la République du Mali.

           Ce projet a été élaboré en réponse à une requête répétée des autorités maliennes (et notamment du ministère en charge de l’enseignement supérieur et de la recherche scientifique), adressée aux autorités françaises (en l’occurrence l’ambassade de France au Mali). Cette requête a été d’autant plus favorablement accueillie par l’Ambassadeur de France au Mali, à l’époque, Son Excellence Michel Reveyrand de Menthon, que celui-ci était particulièrement attentif à la question du déficit des connaissances produites par les sciences sociales sur les problèmes prégnants de la société malienne. L’insuffisance, voire dans certains cas le manque absolu de connaissances que l’on peut observer sur les changements socio-politiques, économiques, démographiques, notamment, qui ont marqué l’évolution du Mali depuis l’indépendance et plus récemment, réduisaient considérablement – et réduisent encore– la lisibilité de ce qui fait l’actualité du Mali, ainsi que les possibilités de projection, alors que l’une comme les autres sont utiles, voire nécessaires, à l’anticipation et donc à la prise de décision notamment en matière de politiques publiques

           Le constat est que les institutions maliennes de recherche en sciences sociales et humaines produisent peu et, de fait, participent de façon peu significative aux échanges internationaux en raison de leur faible développement et d’un insuffisant effort de valorisation (par la publication notamment) des résultats obtenus. Cette extrême faiblesse tient également au fait que le renouvellement du personnel de recherche a été négligé, comme l’a été aussi la formation des postulants au métier de chercheur, c’est-à-dire les doctorants. Ce tableau désolant relève d’ailleurs d’une situation d’ensemble, la place subalterne qui est accordée à la recherche de façon générale au Mali. Il est vrai que la recherche – et tout particulièrement la recherche en sciences sociales– n’a pas d’impact immédiatement et massivement visible sur les différents secteurs d’activités ; il est vrai – et c’est bien regrettable– que la recherche est déconnectée des instances de la prise de décision. Cependant, que la recherche ne figure pas au nombre des priorités nationales, est tout de même un comble pour un « pays en développement » !

           Et, alors que le Mali s’est illustré par la qualité de ses recherches dans le domaine médical et biologique par exemple, dans le domaine des sciences sociales, le paradoxe malien est saisissant, puisque durant les années qui ont précédé et immédiatement suivi l’indépendance, le pays s’est fait une réputation en matière de production de savoirs sur ses sociétés, notamment à travers des individualités aussi marquantes que Ahmadou Hampaté Bah, Fily Dabo Sissoko, Sekhéné Mody Cissoko, Bakary Kamian, et bien d’autres. Et, faut-il le rappeler, le Mali est héritier d’une riche et ancienne tradition d’érudition dont témoigne l’œuvre bien connu des grands savants de Tombouctou dont certains, déportés au Maroc après la chute de l’Empire Songhaï en 1491, furent des célébrités connues à travers tout le monde musulman. Manifestement le Mali contemporain assume mal cet héritage intellectuel, même si la période post-indépendance a connu elle aussi des chercheurs réputés et que certaines disciplines telles que l’histoire et surtout l’archéologie ont enregistré depuis des résultats forts appréciables malheureusement peu disséminés. La création de l’Université, qui avait suscité beaucoup d’espoirs, n’a pas modifié substantiellement la donne en matière de recherches en sciences sociales et humaines.

           C’est face à ce constat d’un cruel déficit dans la production des savoirs sur la société malienne (contemporaine notamment), déficit désormais unanimement reconnu, que la finalité du projet de soutien aux sciences sociales et humaines sur le Mali contemporain a été définie, et elle était donc double. Il s’agissait d’une part de renforcer les capacités des institutions de recherche qui œuvrent dans ce domaine, en premier lieu l’Institut des Sciences Humaines(ISH)1, la plus ancienne et la plus emblématique d’entre elles ; et de contribuer d’autre part au renouveau des thématiques et des paradigmes de recherches en sciences sociales à travers la formation des chercheurs, en encourageant leur participation plus active aux échanges scientifiques internationaux.

           À terme, cet effort devrait assurer une meilleure visibilité des travaux de recherche réalisés au Mali, dont beaucoup restent à l’état de « littérature grise » ou de thèses et mémoires bien vite rangés dans les rayons des centres de documentation des diverses institutions. Outre le renforcement de l’Institut des Sciences Humaines, cet ambitieux programme visait à mobiliser les ressources humaines de l’Université où la recherche reste encore le parent pauvre, les enseignantschercheurs (reconnus comme tels dans le statut juridique qui régit leurs carrières) étant dans leur grande majorité davantage absorbés par leurs enseignements dont il est vrai les volumes augmentent régulièrement en raison de la croissance exponentielle incontrôlée des effectifs d’étudiants.

           L’acte fondateur du projet Mali Contemporain a été le colloque international organisé par l’ambassade de France en collaboration avec l’Université de Bamako en novembre 2007 autour du thème : quelles recherches faut-il entreprendre en sciences humaines sur le Mali contemporain ? S’y sont retrouvés pour trois jours essentiellement des chercheurs maliens et français, mais aussi de quelques autres nationalités, tous travaillant dans le domaine des sciences sociales sur le Mali, et dont certains avaient déjà une réelle expérience de la collaboration scientifique, soit à travers des laboratoires français ou des projets ponctuels2 ou encore dans le cadre des accords de coopération inter-universitaires.

           Ce colloque initial a permis à chacun des participants de faire des propositions quant aux thèmes à aborder pour entrer dans la compréhension du Mali contemporain. Bien que cette première liste ait été naturellement limitée par les compétences présentes, elle était très fournie, et les thèmes relativement précis ont été regroupés en six grands axes de recherche, qui sont :

          
            	dynamiques religieuses contemporaines au Mali (tendances, idées, stratégies…) ;

            	environnement politique, institutionnel, juridique (laïcité, société civile, vie politique…) ;

            	processus identitaires et mobilisations politiques (itinéraires identitaires, stratégies mémorielles, participation politique…) ;

            	décentralisation, citoyenneté, démocratisation (rôle de l’Etat, rôle des collectivités territoriales ou des institutions spécialisées, légitimité des détenteurs de pouvoirs, prise en charge des ressources naturelles, du foncier, de l’urbanisation…) ;

            	enjeux du développement, vulnérabilités, politiques publiques (agriculture, emploi, services sociaux, jeunes…) ;

            	économie politique des migrations (migrations et pauvreté, migrations et gouvernance locale, migrations et recomposition des relations sociales…).

          

           Ces thématiques ont ensuite fait l’objet d’un appel à projets, lancé par un comité scientifique constitué de façon paritaire, et délibérément ouvert sur l’Afrique de l’Ouest et sur l’Europe à travers la participation de deux collègues, l’un de Côte d’Ivoire et l’autre de Hollande. Ce comité était ainsi composé : Jacques Charmes et Doulaye Konaté, coprésidents, Pierre Boilley, Joseph Brunet-Jailly, Balla Diarra, Denis Douyon, Yacouba Konaté, Benjamin Soares, membres. Sous sa coprésidence malienne et française, il s’est réuni alternativement au Mali et en France. Chaque équipe de recherches postulante devait regrouper des chercheurs des deux pays partenaires. Les équipes retenues au terme de la sélection ont été financées pour qu’elles puissent mener à bien leurs projets respectifs. Mais il est apparu que les thèmes retenus lors du colloque initial n’ont pas tous fait l’objet de propositions précises soumises au Comité scientifique, dont le travail de sélection a, lui aussi, inévitablement, abouti à une liste de thèmes un peu différente de celle précédemment indiquée.

           Outre le financement de projets de recherche identifiés comme on vient de le dire, le projet Mali contemporain devait renforcer les capacités techniques et administratives de l’Institut des Sciences humaines(ISH) de Bamako, et diffuser les résultats des recherches réalisées. Pour gérer l’ensemble, un comité de pilotage a été constitué, coprésidé par le Ministre malien de l’Enseignement Supérieur et de la Recherche Scientifique (représenté par le directeur de l’enseignement supérieur et de la recherche scientifique) et l’Ambassadeur de France (ou son représentant, en l’occurrence le Chef de mission), et regroupant les directeurs de deux institutions de recherches, l’une malienne (ISH) et l’autre française (l’Institut de Recherche pour le Développement, IRD).

           Outre le démarrage tardif des activités, leur calendrier a beaucoup souffert de la grave crise qu’a connue le Mali à partir de 2011. Beaucoup de missions au Mali, prévues pour les chercheurs français, ont dû être annulées, toutes n’ont pas pu être remplacées par des missions de chercheurs résidant au Mali. Les collègues ont fait de leur mieux, avec courage, pour réorganiser leurs activités ou changer de terrain devant l’impossibilité d’accéder aux zones de conflit, mais certains programmes ont été gravement affectés, et les ambitions du projet s’en sont trouvée réduites.

           Cependant, comme l’a montré le colloque conclusif, tenu à Bamako en octobre 2013, et dont les contributions font l’objet de la présente publication, le projet est parvenu à des réalisations appréciables et a pu atteindre nombre de ses objectifs. Non seulement, on va le lire, il a permis de dresser un tableau, peut-être incomplet, mais saisissant, de certains aspects de la société malienne à la veille de la tourmente, mais il l’a fait en mobilisant et en développant les capacités de jeunes chercheurs. Les différentes activités de formations programmées, qu’il s’agisse de coopération avec des chercheurs plus avancés dans la carrière, de discussions avec le comité scientifique, ou de séminaires méthodologiques, ont permis à nombre de doctorants d’acquérir de nouvelles compétences. En outre, une vingtaine de voyages de chercheurs maliens vers la France ont été assurés dans le cadre du projet, sans compter les missions dans les deux sens prises en charge sur les moyens affectés à chaque équipe. Et par ailleurs, quatre thèses (au moins) ont été directement prises en charge par le projet, sans compter les bourses accordées à quelques jeunes maliens membres des différentes équipes.

           Le renforcement des capacités administratives et techniques de l’ISH s’est, quant à lui, traduit par l’acquisition d’un ensemble d’équipements et par une série d’activités de formation, notamment des voyages d’étude de responsables de l’ISH dans des institutions de recherche partenaires françaises en vue d’un échange d’expériences et l’acquisition de nouvelles compétences en matière de « management » d’un institut de recherche.

           La diffusion des résultats des recherches du projet « Mali contemporain » a commencé bien avant la présente publication : une cinquantaine d’articles ont déjà été publiés dans des revues par les membres des différentes équipes participantes.

           ...
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